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Phénice  parait,  très  vénérable.  Ses  longs  cheveux  blancs  encadrent  son  visage  pâle,  ou  l'ayonnent,  ardents 
encore,  ses  grands  yeux  profonds.  Elle  marche  d'un  pas  ferme;  deux  serviteurs  l'accompagnent  et  s'arrêtent 
à  distance,  tandis  qu'elle  vient  vers  Hercule. 
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Dejanire  parait   en  avant  de  sa  suite,   qui  reste  au  fond.    Elle   s'arrête   un  instant    sur  le  seuil 
avant  d'entrer,   fixant  sur  lole   des   reg-ards   terribles. 
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Aux  cris  d'Hercule,  le  chœur  paraît:  les  CEchaliennes,  compagnes  d'Iole,  les  Héraclides.  Philoctète  sort,  emmené 
par  Lichas.  lole, défaillante,  demeure  parmi  les  CEchaliennes.  Hercule,  furieux,  parcourt  la  scène. 
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Acte  IV 


TJyie  place  devant  le  temple  de  Jupiter. 
Au  fond,  un   bûcher  décoré  de  palmes  et  de  fleurs. 


Le  peuple  entre  en  dansant. 
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dans  lin    costume    t'tincelanl. 
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='  il  i'  J      i'  il  J      iij!  J      }  ^   }'  1  i'  i'  J     J 

é      é'     é'     é  é      é      é  é'     é      é  é  é      é'     ë      é      •  é- 


é'    é 


Re.çois   le     vin 


de     la     cou 


pe     sa  -  cre 


Et  dans  un    rav- on 


la     cou    .    pe     sa .  cre 


de     so ..  leil 


.'  / .  i'  i  i'  i'  !'  ;  i'  1  !  ;  I  i  !  i }  f 


Re.çois    le     vin         de 


Et  dans  un    ray.  on 


i  }  J      }-}_±    i.  i  J      }'  ...  i  }.  jU  j 


Re.çois    le     vin  de     la     cou    -    pe     sa.  cre 


de     so-leil 


P  F  F  r    F  F  r    F  F  r    p    n  n  r   7=rr 


Et  dans  un    ray.on         de     so.leil 


mu^uu 


l' a   I  ' 


descends  sur  le    bûcher 


et    sur  l'au-tel 


y  y.  . 

Pour    con.sacrer        son      hy-mè.né 


rs 


•y      N      N       ^ 


;  i'  J  J' J    J  J 


m 


^=^ 


c=s; 


± 
± 


-©- 


descends  sur  le    bûcher 

^  N  N  ^ 


et    sur  Pau .tel 
3 


Pour    con.sacrer        son      hy.mé.né 


escends  sur  le   bûcher         et    sur  l'au.tel Pour     con.sacrer        son      hv-mè.né  .        .  e. 


C\ 


son      hy.me.ne 


W: 


i-J^i^i^J      J  ^J   J   J-ii.J    ii.J      J    ïl..   =^=g 


F  F  F  FFi'    r  r  r  r-^  î  u\'    r  f^." — r 


descends  sur  le    bûcher         et     sur  l'au.tel 


Pour    con.sacrer        son      hy.me.ne'  .        .   e. 
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Hercule  qui  faisait  les  libations  laisse  tomber  la  coupe  et  porte  les  mains  à  sa  poitrine  avec  un  rugissement 
de  douleur. 


* 


All°  moderato 

HERCULE 


ê 


ki 


^m 


i 


i 


W 


W=^ 


['      ['         l 


^ 


Ah  !  quel  feu     de'.vo  .  re  ma  chair  ! 


A  moijtous  ! 


ar.ra  _ 


All°  moderato 


ad  lib. 


m'  ^  F 


'F  P  P  F  ^  F  F  F  F  F  ihV 


H. 


i;       ï 


_  chez       ce  tis-su      qui  me  brù 


le! 


Arrachez  de  mes  flancs  la  griffe  des  Har. 


Piii   allegro 


^ 


fr-        f 


m 


^ 


£3 


pi   -    es! 


Je  meurs  ! 


dé-li-vrez  -  moi  ! 


je-tez - 


,1 


t  I: 


fe-— * 


S 


SS^^I 


^ 


^/•Plii  ju_h-gro, 


à 


Ws^ 


a: 


^ 


tt 


^■ 


m 


m 


^ 


DEJANIRE 


1» ^li» 


F  P  rr     M  p  MM 


0  mon  he'   .    ros  !  c'est   moi  qui  t'ai   frap 


^m 


1» — p- 


H. 


£ 


-  moi        dans  les   flots        de     la         mer  ! 


li 


^ 


/ 


te 


^ 


^L 


ia 


iiL 


te 


^^ 


ii 


«îô.^ 


2IO 


sans  ralentir 


p  ^  ^r  »f  F  r  r 


h 


ff^i- 


^^ 


^^— ^ 


tau.re.  Je  veux  re.con.que'    -    rir    Her-cule  et je    le       perds! 


j     '      %    ■'    - 


ê 


^ 


^ 


f 


'y    i     tiF  7  ^ 


22r 


^^ 


^ 

%&.' 


HERCULE    montant  sur  lo  bûcher 


^ 


* 


^H"    ^  Hlf 


^     -/^'z 


^ 


y 


0  mon        pè    .        -     re, 


dé  _  li     _     vre  -  moi  ! 


^ 


tji: 


M 


^ 


i 


î» 


*î 


■f 


T 


9-  if 


i  «I'  ■ 


3 


«M 


l4    '  -'«r^p 


il^»r  1^ 


strins- 


a 


P 


^^ 


^=^^=^ 


;t=? 


^ 


^ 


Al-lu-me  de  ta      fou      .     dre 


^ 


El 


le  bûcher  nupti  .  al!  Du  feu,  que  le 

string. 


^^^^^ 


m 


-i5^ 


^ 


r 


«^ 


i 


.4M- 1. 


S 


g-J^ii'l^' 


ïp 


:4 


f 
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V 


è 


Maestoso  (Le  double  plus  lent)  {m  -  o  ) 


J.J 


)  1  \\h  -ifîjîr   -'[î^r   \i   ^^^' 


^ 


feu  me  dé.li      _      vre  !  Des  flambeaux  !       des  flambeaux! 

Maestoso  (Le  double  plus  lent)  (•  =  o) 


Jupiter  ! 


P* 


m 


es 


La  foudre   éclate, 


i 


,1  J-]  j  n ,  .n 


^   ^ 


Lplr^ 


:S= 


/7\ 


^t 


»   ■    r  g 


marcatissimo 


T 


7 


r\ 


3X: 


^      ^ 


tombe  sur  le   bûcher  qu'elle  embrase.  Une  épaisse   fumée  s'élève.    Quand  elle  se  dissipe,  on    voit    Hercule, 


V''  -  rrn'rj^l 


ff 
■G- 


^m 


%ô. 


transfiguré,   dans    l'Olymue    au    milieu   des    Dieux. 


■P--  -P-——       -0-    -0-- 


'/: 


e^f -^ 
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=Zsf 


$ 


Grandiose 


I.      ^ 


^L^ 


^^ 


:§: 


jBl. 


:§: 


>'>       a 


^ 


T^ — 


a 


i 


B 


^~:s. )    1**' T 


f^'.  j  J  i  .rr  j.  j'i  j    ;. . 


¥"  F  r  r  p  r   p  pr    r' 


?pl-^  i  i    i    J      >  i 


^ 


5>^"  FM"   F  r  ^P^ 


iÉ 


^ 


L'in-vin. cible    Hercu    .    le     suc  .  corn    .    be 
roNTR/y* 


r  F  P I  f    ^  r- 


Mais  il         se    re    .    lève  im  _  mor 


L'in.vin. cible    Hercu     .     le     suc  .  com    .    be 


r  p  p  I  r    r  ^ 


Mais  il         se    re    _    lève  im  _  mor 

— (& 


L'in_vin-cible   Hercu    _    le     suc  .  com    .     be 
BASSES^^         h        h  h         I  h         ^         J  ^ 


r  p  p  I  r    p  r^ 


Mais  il         se   re    .    lève  im .  mor 


:^îif  if 


F^ 


^ 


^^ 


m 


L'in-vin_cible    Hercu    .     le      suc  _  c'om     _    be 


Mais  il         se    re   _    le 


eve  im.  mor   . 


^^ 


^L      i     7-f 


^ 


à 


^ 


t: 


-o- 


-o- 


331 


►-e- 


>T5" 


2l3 


Poco  piu  alP 


-=£/ 


_o_ 


w 


tel! 


m 


un 


tel! 


* 


tell 


m 


tel! 


I 


^^ H- 

^1>      8 


1 


ï^ 1 


a 


5=^^ 


P^i^  jjf^J"^^ 


1  =; 
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